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Des pupes de Protophormia terraenovae associées à des mammifères
pléistocènes de la Vallée flamande (Belgique)

Mietje GERMONPRÉ & Marcel LECLERCQ

Résumé

A Bos van Aa (Zemst) et Hofstade, deux gisements situés dans la
Vallée flamande, des pupes fossiles de Protophormia terraenovae sont
associées à des mammifères pléistocènes, La présence exclusive de
pupes vides de cette espèce indiquent que les mammifères sont morts
pendant l'hiver ou le printemps. Ceci confirme les scénarios taphono-
miques proposés par Gautier (1974, 1985) et Germonpre (1993) pour
les assemblages mammaliens de la dernière glaciation dans la Vallée
flamande.
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Abstract

At the Bos van Aa (Zemst) and Hofstade, two sites located in the
Flemish Valley, fossil puparia of Protophormia terraenovae were
found associated with Pleistocene mammals. The exclusive occur¬

rence of empty puparia of this species suggests that the mammals
died during winter or spring. This further confirms the taphonomie
scénarios proposed by Gautier (1974, 1985) and Germonpre (1993)
for the mammal assemblages of the last glacial in the Flemish Valley.
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Introduction

Des pupes de Protophormia terraenovae (Robineau-Desvoi-
dy) (Diptera: Calliphoridae) associées à des mammifères pléis¬
tocènes sont connues dans quelques endroits de 1' Eurasie.
Coope & Lister (1987) et Lister (1993) les ont signalées à
Condover (Shropshire, Angleterre) dans un crâne et deux
mâchoires de mammouth laineux (Mammuthus primigenius
(Blumenbach)), vieux de 12.800 années. Heinrich (1988) a
décrit d'autres trouvailles au Pays-Bas et en Allemagne. En
Belgique, ces pupes sont connues à Zemst et Dendermonde
(Gautier & Schumann, 1973; Gautier, 1974). Vervoenen
(1991) mentionne des pupes non identifiées à Bos van Aa
(Zemst), dans des cornes d'un Bison priscus (Bojanus). Le
travail concerne cette dernière découverte et une autre dans
un crâne de rhinocéros laineux (Coelodonta antiquitatis (Blu¬
menbach)) à Hofstade.

Les gisements de Zemst et Hofstade se situent dans la Vallée
flamande (Fig. 1). Les assemblages de mammifères pléistocè¬
nes proviennent presque exclusivement des sédiments fluviati-
les datant de la dernière glaciation (Germonpre, 1989, 1993).

Provenance du matériel

Depuis le début des années 1980, plusieurs carrières de sable
sont exploitées au site de Bos van Aa (Zemst, 50°59"23" N,
4°23"45"). Deux d'entre elles sont étudiées en détail (Boge-
mans, 1988, 1993; Bogemans & Caspar, 1984; Germonpre,
1989, 1993; Van Peer & Smith, 1990). Les dépôts pléistocènes
ont livré trois assemblages mammaliens: le premier dans des
sédiments fluviatiles eemiens (assemblage Zemst A) et les deux
autres (assemblage Zemst IIB et assemblage Zemst IIIC) dans
les sédiments fluviatiles, datant du début de la dernière glacia¬
tion. Les assemblages Zemst IIB et Zemst IIIC contiennent des
espèces caractéristiques d'un environnement froid et steppique
comme le mammouth laineux (Mammuthus primigenius
(Blumenbach)) et le rhinocéros laineux (Coelodonta antiqui¬
tatis (Blumenbach)) (Germonpre, 1989, 1993). Une partie du
matériel est conservée à l'I.R.Sc.N.B.

Fig. 1—La Vallée flamande (d'après De Moor, 1981) et la
localisation des sites de Zemst (1), Hofstade (2) et
Dendermonde (3)

The Flemish Valley (after De Moor, 1981) with the
sites of Zemst (1), Hofstade (2) and Dendermonde (3)



266 Short Contributions

Une trentaine de pupes proviennent d'un crâne (N° 1x320) de
bison des steppes de l'assemblage Zemst IIB (Vervoenen,
1991, p. 58).

Hofstade (50°59"47" N, 4°30' E) se situe quelques km à l'est
de Zemst. Au début de ce siècle, les travaux d'extension du
réseau ferrovaire ont permis de rassembler de grandes quantités
d'ossements fossiles. La plupart de ceux-ci sont conservés à
l'I.R.Sc.N.B. Friant (1948, 1961) et Braet (1973) ont étudié
respectivement les rhinocéros et la faune en général. Guerin
(1980) a inclu les rhinocéros d'Hofstade dans son travail sur les
rhinocéros fossiles d'Europe. La révision détaillée de la faune
(Germonpre, 1989, 1993) permit de définir trois assemblages;
tous proviennent du Membre de Lembeke, datant du milieu de
la dernière glaciation. L'assemblage Hofstade I, le plus riche, se
situe vraisemblablement à la base du Membre de Lembeke. Les

espèces sont en général les mêmes qu'à Zemst et indiquent
également un milieu froid et steppique.

Le premier auteur a extrait quelques pupes d'un sable fin
contenu dans la cavité crânienne d'un rhinocéros laineux
(HSRC28). Le crâne montre que les alvéoles des dents P2,
P3, P4 et Ml se sont fermées par la croissance de substance
osseuse après perte des dents; les autres molaires sont cassées. Il
s'agit donc probablement d'un rhinocéros adulte plutôt âgé
(> 25 ans), d'après les critères d'estimation d'âge établis pour
le rhinocéros noir par Goddard (1970).

Les pupes de Protophormia terraenovae (Robineau-
Desvoidy) (Diptera: Calliphoridae)

Identification des pupes

Toutes les pupes trouvées à Zemst et Hofstade sont vides,
indiquant que les cadavres ont été recouverts de sédiment après
le dégagement des imagos. Certaines pupes, partiellement
fragmentées, sont reconstitutées. La forme générale, la taille
(8-11 mm) et la couleur brunâtre, claire ou foncée, sont carac¬

téristiques des diptères du sous-ordre Cyclorrhapha, série Schi-
zophora, section Calyptera. Les pupes montrent les caractères
spécifiques de Protophormia terraenovae (Planche 1).

Biologie
Cette mouche bleu foncé, très bien adaptée aux climats froids,
est active entre 12 et environ 28°C (Nuorteva, 1966). Elle
hiverne à l'état adulte; elle est la première espèce à sortir en
abondance dès le début du printemps. Elle peut alors envahir
des mammifères morts en hiver ou au début du printemps
(Nuorteva, 1977, 1987).

Protophormia terraenovae fait partie des "éboueurs béné¬
voles" et des "bio-indicateurs policiers", voire même, sous
certaines conditions, de "pièce à conviction" dans les enquêtes

judiciaires difficiles (Leclercq & Brahy, 1990). En effet, la
présence exclusive de pupes vides de cette espèce sur un
cadavre indique que la victime est décédée en hiver ou au
début du printemps.

Répartition géographique
Cette espèce existe dans toute la région holarctique jusqu'à
environ 885 km du pôle Nord (Zumpt, 1965); elle est spéciale¬
ment fréquente dans la zone subarctique américaine, euro¬
péenne et asiatique (Hall, 1948; Nuorteva, 1966). Vers le
sud, elle est plus ou moins limitée aux altitudes plus élevées. Sa
présence est certaine au Japon (Hokkaido, Honshu) et mérite
d'être confirmée en Afrique du Nord.

Discussion

La présence exclusive de pupes vides de Protophormia terrae¬
novae associées aux restes d'un bison des steppes à Zemst et
d'un rhinocéros laineux à Hofstade, suggère que ces mammi¬
fères sont morts en hiver ou au début de printemps et confirme
les scénarios taphonomiques proposés par Gautier (1974,
1985) et Germonpre (1993). Pendant l'hiver, la nourriture et
l'eau étaient limitées. Les herbivores affaiblis, réfugiés dans les
vallées, succombaient sous ces dures conditions ou devenaient
la proie facile des prédateurs. A cause des basses températures,
les processus de dégradation étaient ralentis. Au printemps, les
larves de Protophormia terraenovae sortaient des oeufs, la
ponte sur des cadavres ayant eu lieu au début de cette même
saison, et se transformaient en pupes, d'où sortaient les imagos.
Les eaux en crue ramassaient les restes de mammifères, les
transportaient, les déposaient et les recouvraient finalement de
sédiments, permettant ainsi non seulement la conservation du
matériel osseux mais aussi des pupes vides.

La chitine des insectes peut rester exceptionnellement résis¬
tante aux conditions météorologiques et aux processus de
dégradation et d'altération. Au Canada, on a ainsi trouvé des
pupes de Protophormia terraenovae dans des tombeaux pré¬
historiques datant de plus de 2.000 ans (Teskey & Turnbull,
1979). Aucun autre insecte n'est associé dans les restes des
mammifères pléistocènes trouvés jusqu'à présent en Belgique.
Néanmoins, il est possible que des pupes soient perdues ou
détruites lors du transport du cadavre avant enfouissement,
pendant l'excavation de la trouvaille, ou en traitant le matériel
osseux.
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Planche 1

Plate 1

Fig. a — pupe de Protophormia terraenovae (specimen A); longueur de la barre blanche à gauche: 1 mm.
puparia of Protophormia terraenovae (specimen A); length of left white bar: 1 mm.

Fig. b — segment postérieur de pupe de Protophormia terraenovae (specimen A); longueur de la barre blanche à gauche: 0.1 mm.
posterior segment of puparia of Protophormia terraenovae (specimen A); length of left white bar: 0.1 mm.

Fig. c — segment postérieur de pupe de Protophormia terraenovae (specimen D); longueur de la barre blanche à gauche: 0.1 mm.
posterior segment of puparia of Protophormia terraenovae (specimen D); length of left white bar: 0.1 mm.

Fig. d — stigmates respiratoires de pupe de Protophormia terraenovae (specimen D); longueur de la barre blanche à gauche:
0.1 mm; respiratory stigmata of puparia of Protophormia terraenovae (specimen D); length of left white bar: 0.1 mm.


